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Dieu d’Abraham, Dieu des philosophes
 Révélation et rationalité

Dans son fameux « mémorial » (1654), Blaise Pascal oppose le « Dieu d’Abraham, d’Isaac et de 
Jacob », au « Dieu des philosophes et des savants ». Le Dieu d’Abraham, explique par ailleurs Pascal, 
n’est pas simplement « l’auteur des vérités géométriques et de l’ordre des éléments » : il est un « Dieu 
d’amour et de consolation » (Pensées, fr. 449, Lafuma). Ainsi, au dieu abstrait des philosophes, clef 
de voûte présumée d’un système rationnel, on oppose un Dieu vivant qui se révèle, qui conclut une 
alliance avec les hommes et qui (dans le cas du christianisme) s’incarne. 

Mais le Dieu d’Abraham ne se décline-t-il pas en de multiples acceptions qui sont l’occasion d’au-
tant de conflits religieux et de relations politiques tendues ? La concorde entre les partisans antago-
nistes du Dieu d’Abraham n’aurait-elle pas toujours besoin d’un Dieu des philosophes ? Inversement, 
les dieux des philosophes peuvent-ils être disqualifiés par le Dieu unique, celui d’Abraham ? Si les 
relations entre le Dieu d’Abraham et les dieux des philosophes ont souvent été tendues – ceux-ci étant 
assimilés aux dieux des païens – les théologiens ont pourtant emprunté à la rationalité philosophique 
maints attributs permettant de caractériser le Dieu unique. Ainsi, certains admettent que le Dieu de la 
raison naturelle pourrait préparer à la reconnaissance du Dieu biblique (puis coranique). De surcroît, 
la philosophie néoplatonicienne s’est dotée de son propre corpus de révélations. 

D’où un problème : comment le Dieu des philosophes est-il lui-même possible ? N’est-il pas plutôt 
un principe métaphysique auquel le nom de Dieu n’est attribué que par équivoque ? La tension entre 
le Dieu d’Abraham et le Dieu des philosophes est caractéristique des relations entre christianisme et 
déisme, ou entre christianisme et polythéisme philosophique ; mais dans le judaïsme et l’islam, les 
relations entre Dieu et les dieux ont-elles été aussi tendues ? 

La présence au Laboratoire d’Études sur les Monothéismes de philosophes spécialistes de l’Anti
quité, du Moyen Âge et de l’époque moderne, et d’historiens des trois religions du Livre, permettrait 
d’apporter un éclairage comparatiste, de renouveler la question en donnant le point de vue du ju-
daïsme, de l’islam et des différents christianismes, comme de celui des philosophes, sur les rapports 
entre les deux conceptions du divin. 

Le laboratoire a décidé de consacrer ses rencontres du jeudi à ce sujet. L’objectif serait que chaque 
jeudi comporte deux exposés de 30/35 mn chacun, suivis d’une discussion. Ce format court est destiné 
à nous inciter à être plus brefs, plus pédagogiques, plus incisifs, mais aussi à permettre une plus large 
discussion entre les deux intervenants et avec le public. Cela n’empêche pas, naturellement, de donner 
une version plus ample pour la publication.  



Programme
• 5 novembre 2015 :  

1. Isabelle Bochet (LEM, CNRS) : « Les deux noms de Dieu selon Augustin  :  son “nom d’éternité”  
et son “nom de miséricorde” » ; 

2. Christophe Grellard (EPHE-LEM) :  « Le Dieu du philosophe. Remarques sur le déisme 
du philosophe des Collationes d’Abélard ». 

•  17 décembre : 

1. Vincent Carraud (Paris IV) : « La nomination de Dieu : Pascal, De la certitude » ;

2. M. Terrier : « Sagesse de Dieu et sagesse des philosophes : quelques essais de théodicée dans la 
philosophie islamique du XVIIe siècle ».

•  11 février 2016 : 

1. Vincent Delecroix : « Le paganisme : monothéisme ou hénothéisme ? révélation ou  raison ? ».

2. Daniel De Smet (CNRS) : « Quelques réflexions chiites ismaéliennes sur la nature créée et subalterne 
du Dieu de Moise, de Jésus et de Muhammad ».

•  17 mars : 

1. Gilbert Dahan (CNRS) : « Le Dieu des philosophes dans l’exégèse chrétienne de la Bible au Moyen 
Âge  ? »;

2. Alain Le Boulluec EPHE) : « Prescience de Dieu et utilité de la prière : les réflexions  
d’Origène sur une aporie ». 

• 12 mai : 

1. Brigitte Tambrun : « Pléthon, passer sous silence le Dieu de Moïse » ; 

2. Stéphane Toussaint : « Le nom de Dieu chez Jean Pic de la Mirandole, entre Pythagore et 
la Cabbale ». 

• 23 juin : les modernes 

1. Jean-Luc Solère : «Pierre Bayle et la theologie rationnelle » ; 

2. Laurent Lavaud (Paris I) : Connaître l’essence de Dieu: le débat entre Grégoire de Nysse et Eunome  ; 

 



Les conférences se tiennent le jeudi, à partir de 14 h, dans le bâtiment du LEM, 
7, rue Guy Môquet, à Villejuif (Campus CNRS, bâtiment C), 

métro Villejuif-Paul Vaillant Couturier. 
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Felicia Yuste
Laboratoire d’études sur les monothéismes
7, rue Guy Môquet, 94801 Villejuif Cedex
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